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A QUELQUES CENTAINES 
DE MÈTRES DES ALLEMANDS 

RELÈVE 
aux avant-postes 

. . . . . < D U N DE NOS CORRESPONDANTS AUX ARMSSS) . . •• 
Aux Armées, Janvier. — Au creux.et Qui avait quitté ses arbres et 

de la vallée, les malsons du village \**a trous pour nous accompagner. 

L A G U E R R E 

pressaient les unes contre les, 
autres Un village comme on en <Lira 
volt sur les estampes romantiques : 
le clocher, le calvaire, une toiture 
dejetee qui abritait des charrues, 
une très vieille carriole, une meule 
venue on ne sait d'où sur le bord 
de la route... Une porte arrachée 
de ses gonds était appuyée contre 
un mur C'était trace visible de la 
guerre. 

Pour le resté, ce village, qui 
avançait en saillant prononcé dans 
les lignes allemandes, était la plus 
parfaite image de la paix campa­
gnarde. 

Mais, derrière le bois planté suri 
le venant de la colline, en face de' 
noua, les obus allemands tombaient : 
avec régularité. 

Ce sont des contrastes quotidiens i 
dans la guerre actuelle. 

Il semblait que nous marchions 
sur une terre abandonnée. Ni] 
hommes, ni animaux : personne 

Ce ne fut qu'à la dernière 
du village (après, c'étaient les 
Allemands) que nous trouvâmes les 
soldats qu on allait relever. 

Des Marocains sans cesse 
aux aguets 

Ils étaient dans cette vallée 
depuis une douzaine de Jours, en 
coin dans les lignes ennemies, 
menaces à chaque instant par les 
patrouilles, à la merci des coups 
de main, si l'on ose dire.. 

Des Marocains... c'est-à-dire les| 
hommes les plus aptes à la lutte 
d'aujourd'hui : patients à l'extrême, 
capables de rester immobiles par 
je ne sala combien de degrés au-
dessous d» séro. pendant des heures, 
pour observer les mouvements de| 
l'ennemi, obéissant aveuglément aux ' 
ordres de leurs chefs, braves entre 
les plus braves, les hommes-types 
de la guerre d'embuscade et de 
patrouille telle qu'on 1* mène à 
présent.-

D'autres Marocains venaient les 
remplacer. Sur la route de ce village 
perdu à l'extrême limite des avant-
postes, nous avions rencontré un 
de nos plus aimables confrères, le 
lieutenant O..-., terrtTttns une" forft 

LES COMWOKIQUCS 

OFFICIELS 

Paris. — Communiqué 
279 du 21 janvier au 

Rien à signaler. 

Communiqué n 280 du 
21 janvier an soir : 

Journée calme sur l'en-
temble efn front. 

LA BATAILLE DE 5ALLA SE POURSUIT 

LES FINLANDAIS EXPLOITENT 
LEURS SUCCES ET HARCELENT 
L'ENNEMI QUI BAT EN RETRAITE 

On déplore également la perte L'aviation russe a lancé 225 bombes sur Abo et détruit on 
grand nombre de maisons, semant la terreur parmi les habitants 

LA SUÉDE REDOUTE, DE PLUS EN PLUS, 
D'ÊTRE ENTRAINEE DANS LE CONFLIT 

le destroyer britannique 
«GRENVILLE» a été coulé 
8 hommes de l'équipage ont été tués et 73 ont disparu 

d'un bateau-citerne anglais, 
d'un navire-école danois 
et d'un vapeur norvégien 

Cet vaillants soldats de notre EMPIRE sont des Marocains dont 
la conduite au front leur a valu, pour la plupart, le port de la 
nouvelle Croix de Guerre. Patients et tenaces, ils jouent le plus 
souvent le rôle de t guetteurs» aux avants-postes. 

(Photo Keystone - 42.433). 

Les pensions militaires 
pour blessures, infirmités, * 
UN IMPORTANT DÉCRET PUBLIÉ PAR LE • JOURNAL 
OFFICIEL», MODIFIE CERTAINS ARTICLES DE LA LOI 

DU 31 MARS 1919 

Londres. 21 — La secrétaire d* 
l'Amirauté a lé regret d'annoncer 
que lé destroyer « Grenville », com­
mandé par le capitaine Creasy Mvo, 
• été coulé par une miné eu une 
torpillt dans la Msr du Nord. 

118 officiers et hommes d'équipa­
ge ont été débarqués à terre. Hun 
hommes ont été tués : 73 sont man­
quants et on doit présumer qu'ils 
sont morts-

Les proches des tués et des man­
quants ont été prévenus 

Les survivants 
ont été débarqués 

Londres. 21. — On apprend que 
les survivants du « Grenville » ont 
été débarqués dans un port de la 
côte est de l'Angleterre. Des méde­
cins et des voitures d'ambulances 
les attendaient à leur arrivée et ils 
ont été immédiatement conduits à 
l'hôpital. Un certain nombre d'entre 
eux sont grièvement blessés. 

Les caractéristiques 
du « Grenville » 

Londres. 21.— Le destrover «Gren­
ville» était un bAtlment chef de 
flottille du type « Admiralty » ; son 
déplacement était de 1.485 tonnes. 
Il fut lancé au mois d'août 1935 aux 
chantiers de la Clyde. Il avait été 
construit pour devenir le « leader » 
de la classe G de contre-torpilleurs 
à laquelle appartenait le < Gipsy » 
coulé en novembre dernier au large 
de la côte orientale (le Gipsy heur­
ta une mine et 30 hommes de son 
équipage périrent). 

Le c Grenville s comptait 175 of­
ficiers et hommes d'équipage. Son 
armement se composait de i canons 
de 4,7 pouces, de 8 canons d.'un cali-

oe-e ttiln s K s * w > 

Helsinki. 21. — La journée d'hier 
a été particulièrement agitée «n 
Carélie. Plusieurs contre - attaque* 
russes appuyées par de l'artillerie 
et des chars d'assaut ont été re-
poussees sans difficulté* dan* la 
même région. 

350 avions russes ont bombardé 
des villes et des villages. Sept 
avions soviétiques ont éié abattus. 

L'aviation finlandaise a pu men­
tionner à son actif quelques bom­
bardements réussis qui attestent 
: arnvre d un matériel efficace. 

Cinq avions russes mal protégé» 
ont été détruits. 

A terre, sur le front du lac La­
doga, les combats se poursuivent. 

Une ligne fortifiée finlandais* 
en territoire russe 

Stockholm. 21. — Suivant de* 
Informations de presse, les Finlan­
dais auraient déjà établi, sur 1* 
territoire russe, a l'Est de Suomu-
salmi, une ligne fortifiée. 

Les forêts dévastées ont laissé, 
dans cette région, le champ libre 
aux tirs de 1 artillerie lourde, aussi 
de* mines auraient-elles été posées 
devant cette ligne de défense et de* 
abris seraient aménagés par les 
troupes. 

D autre part, des détachement* 
ukrainiens auraient fortifié Marka-
jaervi dune manière qui — selon 
des témoins oculaires — ressemblé 
à un véritable labyrinthe. 

Paris, 21. — Le décret relatif aux 
Pensions militaires que publie ce 
matin le « Journal Officiel » sti­
pule en son Article 3, ce qui suit : 

Droit à pension 
I Ouvrent droit à pension : 
i 1° Les infirmités qui résultent de 
blessures constatées avant le ren­
voi du militaire dans ses foyers, à 
moins qu'il ne soit établi que ces 

blessures ne proviennent pas d'évé­

nements de guerre ou d'accidents 
éprouvés par le fait ou à l'occasion 
du service. 

2° Les infirmités qui résultent de 
maladies lorsqu'il est établi que ces 
maladies ont été causées ou aggra­
vées par les fatigues, dangers ou 
accidents éprouvés par le fait ou a 

pilles groupés par 4 de 21 pouces 
Son prix de revient s'était élevé ai 
environ 336.000 livres sterling. 

Pendant la guerre d'Espagne, il 
était en service dans les eaux de la 
Péninsule et un jour qu'il se trou-j 
vait dans le port de Barcelone un 
de ses canots automobiles, qui était 
allé chercher la valise diplomatique.! 
fut mitraillé. 

Un bateau-citerne britannique 
a étalement coulé.... 

Londres, 2L — On annonce que 
le bateau-citerne britannique < Ca-
roni River », jaugeant 7.807 tonnes, 
a coulé hier au large de la côte sud-
ouest après une explosion. 

Une vingtaine de membres de 
l'équipage, la plupart projetés enl 

SOLDAT RUSSE TUS ALORS QU'IL MONTAIT UNE LIGNE TÉLÉGRAPHIQUE 
(Photo Nyt, - 42.080). (Lire la suite en *• page) 

fDA DEJJX.PAUYRES 
BOUGRES ! 

L'ITALIE NE RESTE PAS|Hit|erelGœring 
INDIFFERENTE DEVANT * 

LE CONFLIT ACTUEL 

l'occasion du service. Les Intéressés i l'air par la force de l'explosion, onti 

Elle est prête pour la guerre comme pour la paix, suivant que 
ses intérêts vitaux seront menacés ou non 

seront admis à faire la preuve par 
tous moyens. 

(Lire la suit* *n 2' page) 

g T J R X a E F R O J T T F R A N Ç A I S 

UN TEMPS EFFROYABLE 
paralyse l'activité 

dans tous les secteurs 
Néanmoins, les nazis ont déclenché une attaque d'une certaine 

importance, mais que nos vaillants « poilus » repoussèrent 
brillamment, non sans avoir fait des prisonniers 

été blessés. Recueillis par un chalu­
tier, ils ont été transportés à l'hô­
pital. 

Un certain nombre de civils qui 
procédaient a la remise en état du! 
navire se trouvaient également à 
bord. 

Le «Caroni River» venait de quit­
ter le port pour se livrer à de* exer-l 
cices au large lorsque l'explosion 
s'est produite. 
(Llr* la suit* en deuxième page) 

Par contre le fascisme sera toujours 
l'ennemi implacable du bolchevisme 

PÉTROLES, MATIÈRES PREMIÈRES 

GROSSES DIFFICULTES 
dans les livraisons 

de la Russie et de la Roumanie 

à l'Allemagne 
BERLIN DÉMENT LA CESSION 

DES PÉTROLES DE GALICIE, 

PAR LUR.S.S.. EN ÉCHANGE 

D'UNE AIDE CONTRE LA 

FINLANDE 

DANS UNE ORANGE AU CANTONNEMENT. LES t POILUS» SE REPOSENT. 
(Photo Keystone 41964). 

LIRE NOS INFORMATIONS «N DEUXIEME PAG* 

Amsterdam. 21. — Les milieux 
officiels allemands démentent la 
nouvelle publiée par la presse an­
glaise selon laquelle la Russie cé­
derait à l'Allemagne, les puits de 
pétrole de Oalicie. en échange 
d'une aide allemande contre la 
Finlande. 

En ce qui concerne les livraisons 
de pétrole et autres matières pre­
mières russes à l'Allemagne, on ne 
nie pas dans le Reich que les diffi­
cultés soient actuellement considé­
rables. De même, on constate que 
le pétrole de Roumanie arrive très 
mal dans le Reich depuis que le 
Danube est gelé 

Selon le correspondant à Berlin 
du < Noeuwe Rotterdamsche Cou­
rant », l'ambassadeur Karl Ritter 
qui a regagné récemment Moscou 
s'efforcera d'obtenir l'amélioration 
des conditions de transfert des 
marchandises entre la Russie et 
l'Allemagne. 11 est possible que du 
côté allemand on propose une nou­
velle fois d'envoyer en Russie du 
matériel roulant accompagné de 
techniciens allemands expérimen­
tés. 

M. MARKOWITCH.. 

' Londres, 21. — Dans un article I 
publié par « Le Sunday Dispatch »,!• 
M. Virginio Gayda explique l'atti-j 
tude italienne envers la guerre et 
déclare notamment qu'une solution 
des problèmes auxquels l'Italie 
attache la plus haute importance 
devrait intervenir prochainement. 

M. Gayda s'en prend au traité de 
Versailles, qui n'a fait, selon lui. 
qu'accentuer, au Heu de diminuer 
la disproportion entre les ressources 
des nations européennes. 

gagnent respectivement 

38 et 20 millions 
par 

Bien que les statuts du Parti 
nazi, qui datent de 1932, stipulent 
qu'aucun membre ne doit avoir un 
reven.i de plus de 1.000 marks par 
an. Hitler et Ooering, selon le < Pe­
tit Parisien », ont reçu respective­
ment 2.540.401 marks, soit environ 
31 millions d* francs, et 1.285.20» 
marks, soit M million* 
durant l'année 1939. 

d* frênes. 

(Llr* la cuit* en deuxième pans) 

(Llr* la suit* •n'deuxlem* page) 

ON CROYAIT 
à Belloy-en-Santerre 

Sa Majesté "CHANTECLER' 
roi de la basse-cour, a inauguré 

l'ère des combats de coqs 

..Ministre des Affaires Etrangères 
de YOUGOSLAVIE, oui rencontrera 
prochainement M GAFENCO son 

collègue de ROUMANIE 
(Photo Safara - 42.457). 

... que des 
parachutistes 
allemands 

avaient atterri 
II s'agissait de deux soldats 
français, originaires, l'un 
d'Auby, l'autre, de Biacb.es, 

qui chassaient la lapin 
(Lire noir» lnt*rmatl*n an r page) 

Veuillez lire 
en 2* page 
notre nouveau 
feuilleton : 

«Ulimfcrase» 
Par 
Marcel 
IDIERS I 

EN HAUT : Une présentation de coqs avant un combat. 
EN BAS : Dans rassistancr on remarque deux amateur» mIMiaS)S* 

un t Tommy » et un t Poilu» i Photo Réveil - (A. A. 300).' 

LIRE NOTRE INFORMATION EN DEUXIEME PAOB — 

Biacb.es

